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C’est un premier lot de 8 véhicules 
de l’avant blindé sur une prévision 
de 15 qui a été remis ...  ● (Page 04)

Près d’une dizaine de Véhicules 
de l’Avant Blindé de la France 
remis aux Forces Armées 

Coopération militaire 

L’édition 2023 s’ouvre 
demain à Dakar

Marché des titres publics

« Diversité des investisseurs et 
efficience du marché des titres 
publics ». C’est le thème central 
de la 5e édition des Rencontres 
du marché des titres publics 
(REMTP2023) ...  ● (Page 04)

Mastercard veut 
démocratiser la banque 
numérique en Afrique

Transactions financières

Sentant le vent tourner en faveur 
de la multiplication des échanges, 
le spécialiste américain du paie-
ment tente ...  ● (Page 06)

Carrefour des Trois Banques, Avenue Jean Paul II, Cotonou (Bénin) Tél. : +229-21301830 Website: www.ubagroup.com ...Africa’s global bank

Taux de change du Fcfa XOF offert par
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Devises 
étrangères 

Dollar (Usd) Euro Livre Sterling Naïra Cedi Rand Yen Yuan  Dirham (Aed) Roupie (Inr)

FCfa (XOF) 616.50 655.95 100.42 1.38 68.50 35.74 7.91 97.15 22.49 0.13

du Bénin

Une approche 
globale est nécessaire 
pour éviter le pire

Surendettement en Afrique

La situation de 22 pays africains 
à faible revenu surendettés ou au 
bord du surendettement pourrait 
s’aggraver en 2023, selon les ex-
perts. Ceci nécessite une coopéra-
tion stratégique ...  ● (Page 09)

La BRVM ouvre sa 
séance de cotation 
du jour en baisse par 
rapport à la séance 
précédente...

La BRVM ouvre
en baisse

Bourse Uemoa

 ● (Page 07)

Le Tribunal de commerce de 
Cotonou a condamné la Poste 
du Bénin S.A à payer plus de 
11 millions à un groupement 
économique ...  ● (Page 10)

La Poste du Bénin 
condamnée à payer 
plus de 11 millions 

Violation de clauses contractuelles 

L’Arabie saoudite 
prend une décision 

pour les pèlerins 

Hajj 2023 

Fin des restrictions, extension des 
visas touristiques, baisse des prix, 
autorisation des pèlerinages sans 
mahram pour les ...  ● (Page 11)

Les entreprises  béninoises espèrent 
un climat des affaires plus favorable

 ● (Page 02)Perspectives économiques 2023

Marché financier régional

L’identité visuelle de l’AMF-UEMOA 
officialisée, priorité à l’éducation boursière

 ● (Page 03) 
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Eco secret
Nigéria : 94 structures décrochent leur agrément comme prêteurs numériques   
La Commission fédérale de la concurrence et de la protection des consommateurs (FC-

CPC) a approuvé les opérations de 94 entreprises en tant que prêteurs numériques. 
Cependant, seuls 49 des prêteurs numériques ont reçu une approbation complète, tandis 

que les 45 autres ont obtenu une approbation conditionnelle. Cette dernière requiert que les 
entreprises doivent encore satisfaire à certaines exigences avant de pouvoir obtenir l’approba-
tion complète. Cette initiative vise essentiellement à lutter contre la menace des applications de 
prêt sans licence, autrement connues sous le nom d’usuriers. La Commission a déclaré qu’elle 
avait élaboré le cadre de réglementation / d’enregistrement provisoire limité…..

Jean-Claude KOUAGOU

Le stade de l’amitié général Mathieu Kérékou de Kouhounou 
à Cotonou qui scelle l'amitié entre le Bénin et la Chine, est 
devenu au cours de ces 20 dernières années, un véritable centre 

commercial. Sa galerie qui ceint les infrastructures sportives (le palais 
des congrès, la piscine, les nombreuses aires de jeux dont celles du 
Law tennis et du football), est constituée de boutiques, de débits de 
boissons, de restaurants, qui s'alternent avec les agences de tourisme 
et voyages, de banques, d'assurances et de réseaux de téléphonie mo-
bile. Dans cet univers qui défie l'esthétique et où l'on côtoie quelque 
fois des velléités d'insécurité qui perturbent la quiétude de belles de 
nuit, le désordre était quasi-total. En effet, les belles de nuit ont fait 
de la façade extérieure du stade la vitrine d'exposition des rondeurs et 
d'attraction de bites. Elles ne manquent pas de faire de bons chiffres 
d’affaires. Les vendeurs ambulants dont certains sont animés d’inten-
tions malveillantes se pavanent à longueur de journée sur l’esplanade 
et il n’est pas rare que se signalent des vols de biens précieux de cer-
tains usagers. Dans cet environnement hostile à la quiétude aussi bien 
des belles de nuit que des usagers de la galerie marchande, le stade de 
l'amitié de Kouhounou offrait l'occasion aux promoteurs d'entreprises 
de brasser pour les uns quelques dizaines de mille et pour d'autres 
des centaines de mille voire des millions de francs CFA au quotidien. 
Avant le déguerpissement de juin 2022, il était loisible aux usagers 
du stade de l'amitié de Kouhounou de se ravitailler en tout ou presque 
tout : vêtements, chaussures, bijoux, articles de bureau, ustensiles de 
cuisine etc. Il servait aussi souvent de lieu d'escale pour nombre de 
fonctionnaires qui résident sur le territoire de la commune d'Abomey-
Calavi. En effet, pour éviter le go slow à la fermeture des bureaux, 
nombre de fonctionnaires en partance sur Ouidah ou Abomey-Calavi 
observaient la pause stratégique pour éviter le stress. Entre 19h et 21h, 
ces derniers prennent beaucoup de leurs rendez-vous sur l’esplanade 
du stade de l’amitié avant de regagner sereinement leur résidence après 
avoir participé à faire fonctionner l’économie de la soirée. Malgré les 
services que rendait l'esplanade du stade de l'amitié général Mathieu 
Kérékou de Kouhounou, le moment était venu de revoir la structure de 
sa galerie marchande. Or, il est impossible de faire des omelettes sans 
casser des œufs. D'où la rupture de la dynamique commerciale qui y a 
régné pendant plusieurs lustres. Chaque agent commercial a trouvé un 
nouvel espace foncier pour poursuivre ses activités. L’ancienne chaîne 
est rompue certes. Il est à souhaiter que les travaux de réhabilitation du 
stade de l’amitié se fassent rapidement afin d’offrir une nouvelle gale-
rie marchande aux usagers qui ont pris goût à fréquenter l’esplanade 
du stade de l’amitié général Mathieu Kérékou de Kouhounou. 

Une dynamique économique rompue
Aux décideurs ...

Cari du jour

Perspectives économiques 2023

Les entreprises  béninoises espèrent 
un climat des affaires plus favorable

60 % d’entreprises béninoises projettent une activité économique plus florissante en 
2023, par rapport à 2022 où l’environnement des affaires leur a été « peu favo-
rable », selon une enquête de la CCI-Bénin.

 ● Aké MIDA 

Pour 2023, 60 % des 
entreprises gardent 
l’espoir que leur acti-

vité économique va s’amé-
liorer et sera donc « bonne 
», 25 % projettent qu’elle 
sera « très bonne », alors 
que 15 % estiment que 
les perspectives ne seront 
pas très bonnes, d’après 
une enquête initiée par la 
Chambre d’industrie et de 
commerce du Bénin (CCI-
Bénin). 
Pour sa part, le ministère 
de l’Economie et des Fi-
nances projette un taux de 
croissance à 6,2 % en 2023, 
si l’activité économique 
reste dans la dynamique 
observée sur la période 
2017-2021. Le taux pour-
rait même atteindre 7,8 %, 
d’après le Document de 
programmation budgétaire 
et économique plurian-
nuelle (Dpbep) 2023-2025 
dans un scénario optimiste. 

Cela suppose l’atténua-
tion rapide des tensions 
géopolitiques actuelles, 
la non-aggravation de la 
situation sanitaire et une 
évolution favorable des 
autres risques qui pèsent 
sur l’économie.
En 2022, l’environnement 
des affaires a été globale-
ment « peu favorable », es-
timent 60 % d’entreprises 
enquêtées. Quelque 21 % 
des entreprises indiquent 
que le climat de l’activité 
économique a été défavo-
rable et 8 % pensent qu’il 
a été favorable. Les entre-
prises du secteur industriel 
sont le plus marquées avec 
77 %, contre 64 % pour 
celles des services et 54 % 
pour le commerce.
L’activité économique a 
été affectée l’année der-
nière par l’inflation (55 
%), la pandémie de Co-
vid-19 (19 %) et la guerre 
russo-ukrainienne. Plus de 
la moitié des entreprises 

(58 %) ont vu leur situa-
tion financière se dégrader 
par rapport à 2021, selon 
l’étude. Elles évoquent 
comme contraintes affec-
tant le développement de 
leurs activités : l’insuffi-
sance de fonds propres (60 
%), les difficultés d’accès 
au financement bancaire 
(48 %), la rentabilité insuf-
fisante (35 %).
Outre les moyens finan-
ciers limités, les entre-
prises signalent des ré-
formes administratives 
pénalisant les opérateurs 
économiques béninois face 
à leurs concurrents de la 
sous-région, la hausse des 
prix des intrants, des diffi-
cultés d’accès aux marchés 
publics, le financement 
des grandes entreprises au 
détriment de petits exploi-
tants, la pression fiscale, le 
marché domestique limité, 
la faible promotion des ex-
portations des entreprises 
locales.
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Référentiel
Données Démographiques Valeur Sources
Population 11,49 millions 

d’hbtts
Statistiques mondiales (2018)

Densité de la population 100,17 hbtts/
Km2

Statistiques mondiales (2018)

Population de moins de 15 ans 45% FMI (2014)
Espérance de vie à la naissance 61,47 ans Statistiques mondiales (2015)
Taux d’urbanisation 44% Institut national de la statistique et de 

l’analyse économique (Insae), 2015
Population vivant avec moins 
de 1,25 dollar par jour 

36% Statistiques mondiales (2016)

Age médian femme 18,3 ans Statistiques mondiales (2015)
Age médian homme 17,5 ans Statistiques mondiales (2015)
Indice de fécondité 4,9 enfants par 

femme 
FMI (2014)

Taux de natalité 36,40 o/∞ Statistiques mondiales (2018)

Baromètres Bénin
Taux de mortalité 8,21% Statistiques mondiales (2015)
Taux d’accroissement naturel 2,78% Statistiques mondiales (2015)
Taux de mortalité infantile 55,68% Statistiques mondiales (2015)
Taux d’alphabétisation 52,55% Statistiques mondiales (2015)

Référentiel
Economie Valeur Sources
Croissance économique 6,7 BAD 2020
Pib par habitant 2415 $ 2018
Taux d’inflation -1,1% Institut national de la statistique et de 

l’analyse économique (Insae), 2019
Taux de croissance annuel du PIB  7,2 % juin  2019
Compte courant / PIB (%)  -10,8 Décembre 2017
Taux de chômage 2,1% Statistiques mondiales (2019)
Ratio de la dette publique au PIB (%) 26.2% Décembre 2018

 ● Eco-Une
Marché financier régional

L’identité visuelle de l’AMF-UEMOA officialisée, priorité à l’éducation boursière
Environ quatre (04) mois après l’aval du conseil des ministres de la zone UMOA, l’Autorité des marchés financiers de l’Union monétaire ouest-africaine (AMF-UMOA) a 
présenté, jeudi 19 janvier 2023 à Abidjan, sa nouvelle dénomination suivie de sa nouvelle identité. En présence des décideurs du marché financier, ce rendez-vous a été 
l’occasion de prendre de nouveaux engagements.

 ● Léonard DOSSOU        

(envoyé spécial à Abidjan) 

Remplaçant le 
Conseil Régional de 
l’Epargne Publique 

et des Marchés Financiers 
(CREPMF-UMOA), depuis 
le 1er octobre 2022, l’Auto-
rité des Marchés Financiers 
de l’Union Monétaire Ouest 
Africaine (AMF-UMOA) 
a fait connaître au grand 
public, depuis Abidjan le 
jeudi 19 janvier 2023, sa 
nouvelle dénomination 
ainsi que l’identité visuelle 
qui y sera liée (nouveau 
logo, nouvelles couleurs et 
autres signes distinctifs). 
Bien que caractérisée par 
une nouvelle dénomination, 
l’AMF-UEMOA garde 
intacte la mission de régu-
lateur du marché financier 
de l’UEMOA, autrefois 
dévolue au CREPMF-UE-
MOA. Elle conserve aussi 
son pouvoir de surveil-
lance des transactions de la 
Bourse Régionale des Va-
leurs Mobilières (BRVM) 
et du Dépositaire Central/
Banque de Règlement (DC/
BR), sa fonction d’habilita-
tion des intervenants et son 
rôle d’arbitre sanctionnant 
les infractions au nom de la 
protection de l’épargne. 
« Le marché financier 

régional, 25 ans après ». 
C’est le thème général de la 
rencontre dont la cérémo-
nie a été présidée par Ada-
ma Coulibaly, Ministre de 
l’Economie et des Finances 
de Côte d’Ivoire, Président 
du Conseil des Ministres 
de l’UEMOA, le jeudi 19 
janvier 2023 à Abidjan, en 
présence, notamment du 
Ministre du Plan du Niger, 
des Chefs des Institutions 
et Organes de l’Union. Sai-
sissant l’occasion, Adama 
Coulibaly a rappelé qu’à 
sa création en 1996, « le 
marché financier régional 
constituait l’une des princi-

pales réformes structurelles 
en vue d’une meilleure 
intégration des économies 
de l’Union dans l’écono-
mie mondiale. L’objectif 
visé était de franchir une 
nouvelle étape dans la res-
tructuration et la moderni-
sation du secteur financier 
de l’Union (…) Sur le long 
chemin de la construction et 
de l’intégration de l’espace 
économique régional, cette 
cérémonie marque une nou-
velle étape dans la vie et 
le développement de notre 
marché financier ». 
Ce colloque qui a réuni de 
grands noms de la finance, 

a été l’occasion de dresser 
un état des lieux du mar-
ché financier régional dans 
un contexte économique 
international peu favorable, 
où « le taux de croissance 
des pays de l'UEMOA est 
ressorti à 5,7 % en 2022, 
en baisse de 0,4 % par rap-
port à 2021 et marqué par 
une inflation évaluée à 7,5 
% contre 3,6 % en 2021 
». Sans oublier le contexte 
sécuritaire préoccupant en 
raison des attaques terro-
ristes dans certains Etats.
Le rôle de l’AMF-UEMOA 

passé en revue

Intervenant lors de la confé-
rence introductive sous le 
thème « résilience des éco-
nomies de la zone UMOA 
face aux crises successives 
: quel impact sur le marché 
financier régional ? » en 
compagnie du Gouverneur 
de la BCEAO Jean-Claude 
Kassi Brou et de l’ancien 
Premier Ministre béninois 
Lionel Zinsou, le Président 
Abdoulaye Diop a mis 
l’accent, entre autres, sur le 
rôle important que joue le 
régulateur du marché finan-
cier régional, « un levier de 
financement des économies 
de nos Etats et du secteur 
privé communautaire ». Il 
s’agit, a-t-il ajouté, de lever 
les contraintes qui pèsent 
sur le marché financier pour 
répondre aux besoins des 
Etats, du secteur privé, pour 
le bénéfice des populations 
de notre Union. Il a rappelé 
que l’UEMOA dispose, de-
puis septembre 2022, d’une 
stratégie d’encadrement des 
Partenariats-Public-Privé et 
d’un texte communautaire 
sur le cadre réglementaire 
et institutionnel en vue de 
la promotion des PPP.

Une innovation axée 
sur la modernité   

Le changement de dénomi-
nation du Conseil Régio-
nal de l’Epargne Publique 
et des Marchés Financiers 
(CREPMF) en Autorité 
des Marchés Financiers de 
l’UMOA (AMF-UMOA) 
s’inscrit dans le cadre des 
réformes engagées depuis 
des années, selon Bada-
nam PATOKI, Président de 
l’AMF-UMOA. Suivant « 
les fortes orientations de 
la Conférence des Chefs 
d’Etat et de Gouverne-
ment de l’UEMOA de leur 
session extraordinaire du 
10 avril 2017, le Conseil 
Régional de l’Epargne Pu-
blique et des Marchés Fi-
nanciers est devenu depuis 
le 1er octobre 2022, l’Auto-
rité des Marchés Financiers 
de l’Union Monétaire Ouest 
Africaine en abrégé AMF-
UMOA », a-t-il précisé. Ce 
changement de dénomina-
tion, qui sied davantage aux 
attributions de l’Organe sans 
en modifier ses missions, 
s’inscrit, dira le Président 
PATOKI, dans le cadre des 
réformes engagées pour la 
transformation structurelle 
du marché financier régio-
nal de l’UMOA. La nou-
velle dénomination vise par 
ailleurs à offrir à l’Organe et 
au marché financier régio-
nal, plus de visibilité.

 ● Présidium
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Rencontres du marché des titres publics de l’UEMOA

L’édition 2023 s’ouvre demain à Dakar
« Diversité des investisseurs et efficience du marché des titres publics ». C’est le thème 
central de la 5e édition des Rencontres du marché des titres publics (REMTP2023) 
qui démarre demain  mardi 24 janvier 2023 à Dakar. Des responsables financiers des 
institutions ouest africaines et experts sont attendus à ce rendez-vous économique.

 ● Abdul Wahab ADO 

Environ 200 acteurs 
des marchés finan-
ciers régionaux et 

internationaux seront à Da-
kar (Sénégal) du 24 au 26 
janvier 2023 pour se pen-
cher sur les défis du marché 
des titres publics. Pour la 
5e édition des Rencontres 
du marché des titres publics 
de l’UEMOA, basée sur 
les enjeux et les défis du 
marché régional de la dette 
souveraine, des panels de 

haut niveau sont prévus. La 
rencontre annuelle sur le 
marché des titres publics  se 
tient dans un contexte infla-
tionniste.  Des assureurs, 
gestionnaires de fonds, 
banquiers, responsables de 
Trésors publics nationaux, 
autorités économiques et 
régulateurs sont également 
annoncés pour l’édition 
2023 des rencontres du 
marché des titres publics. 
Pendant trois jours, les 
experts vont débattre  des 
voies et moyens d’élargir la 

base des investisseurs aux 
entités non bancaires, des 
actions à mettre en place 
en faveur de l’approfon-
dissement du marché des 
titres publics (MTP). Selon 
le programme, des présen-
tations, des focus sur les 
pays de l’UEMOA et des 
master class vont meubler 
les assises. Les rencontres 
du marché des titres publics  
permettront de trouver des 
outils efficaces pour le fi-
nancement des économies 
ouest africaines. 

Coopération militaire 

Près d’une dizaine de Véhicules de l’Avant Blindé 
de la France remis aux Forces Armées Béninoises

C’est un premier lot 
de 8 véhicules de 
l’avant blindé sur 

une prévision de 15 qui a 
été remis ce vendredi 20 
Janvier 2023 aux forces ar-
mées béninoise. Il s’agit en 
réalité de véhicules blindés 
équipés d’armes d’appui et 
de moyens de vision noc-
turne. Ils offrent un trans-
port sécurisé des troupes sur 
les théâtres, et les protège 
contre les armes utilisées 
par les terroristes et leurs 
mines artisanales. Des mili-
taires béninois ont été outil-
lés sur la maintenance et 
l’utilisation de ces engins. 
La France, par ce geste qui 
fait suite à un don de véhi-
cules "pick-up" quelques 
semaines plutôt, vient té-
moigner une fois de plus la 
qualité de ses relations avec 
le Bénin aujourd’hui en 
guerre contre les groupes 
terroristes. Et dans ce sens 
Marc Vizy, l’Ambassadeur 
de la France près le Bénin 
a précisé lors de la remise 
symbolique des clés, que :  
« les 8 véhicules mis à la 
disposition des forces ar-
mées béninoises, servaient 
il y a peu de temps dans les 
unités françaises. Si nous 
décidons de nous en sépa-
rer au profit du Bénin, c’est 
parce que nous poursuivons 

le même objectif : apporter 
la résistance la plus ferme 
au totalitarisme qui s’expri-
ment aux frontières nord du 
bénin par le djihadisme. Cet 
extrémisme violent frappe 
durement les populations 
».  Le Bénin est donc un 
ami de la France qui reçoit 
un apport militaire consti-
tué des dons de plusieurs 
types.  Le Général de bri-
gade Fructueux Gbaguidi, 
chef d’état-major général 
de l’armée béninoise s’en 
félicite.  «Le Bénin reste 
sensible à vos efforts à nos 
côtés depuis le début de 
cette crise » déclare-t-il, en 
poursuivant que «les forces 
de l’ordre sauront apprécier 
le coup de pouce opération-
nel qu’elles reçoivent d’un 
partenaire de longue date 
comme la France.»   Cet 
appui militaire aux forces 

armées béninoises vient 
renforcer l’effort du gou-
vernement qui intervient 
dans l’acquisition de maté-
riels au profit des FAB pour 
faire face efficacement aux 
enjeux que constitue la lutte 
contre le terrorisme. Il s’agit 
entre autres d’aéronefs, des 
drones, des équipements 
de protection individuels 
et collectifs, des véhicules 
légers et des engins blindés, 
les matériels destinés aux 
actions dans la profondeur 
ennemie qui, de jour en 
jour permettent d’accroître 
la résilience des hommes 
en armes et leur capacité 
à combattre dans la durée. 
Cependant, l’armée béni-
noise a conscience que la 
lutte contre cette nébuleuse  
passera aussi par la coopé-
ration sous régionale.

Source externe

Bénin Production industrielle 10,70% Trading economics
Bénin Inflation alimentaire  -6,30% Trading economics
Efficacité des pouvoirs publics -0,50 Trading economics
Emission de CO2 0,614 tonnes 

m é t r i q u e s 
par habitant

Banque mondiale (2014)

Référentiel
Indices Valeur Sources
Indice GINI 43,4% 2016
Indice de la compétitivité mondiale 3,5% 2016
Indice des prix à la consommation 
(IPC) 

100,50 points Statistiques mondiales 

Indice Bénin de la liberté humaine  7,32 Institut Fraser 2022
Indice de démocratie 5,74 points The Economist
Indice de développement humain 
(Idh) 

0,515 points PNUD 2018

Indice de liberté de presse 31,74 points Reporters Sans Frontières 2019
Indice de corruption 40 points Transparency international 2019
Climat des affaires 52.4 points Banque mondiale 2019
Indice de prospérité -2 rang Institut Legatum

Position du Bénin dans la sous-région

Indices Rang UEMOA Rang mondial Source 
Développement humain 1er 163ème  sur 189 

pays
PNUD

Démocratie 2ème 81ème The Economist
liberté de presse 5ème 96ème Reporters Sans 

Frontières 
Corruption 3ème 85ème sur 180 pays Transparency inter-

national 
Liberté Humaine 1er 76ème Institut Fraser 2022
Prospérité 3ème 25ème (plan Afri-

cain)
Institut Legatum

Baromètres Bénin
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Anacarde 

Les industriels ivoiriens sollicitent un 
renouvellement de l’appui de l’exécutif en 2023

 

En Côte d’Ivoire, la noix de cajou est le deuxième 
produit d’exportation agricole après le cacao. Si la 
filière affiche globalement une bonne progression 

au niveau de la transformation depuis quelques années, 
la dynamique est surtout portée par les multinationales.    
En Côte d’Ivoire, le Groupement des industriels de cajou 
(GTCI) a appelé récemment l’exécutif à prolonger cette 
année, son plan de soutien aux entreprises locales de transformation afin d’éviter la faillite 
de ses membres. D’un coût total de 9 milliards de francs CFA (15 millions $), ce programme 
lancé un an plus tôt vise notamment à renforcer la compétitivité des acteurs domestiques face 
aux multinationales asiatiques. Il se décline en une augmentation de la subvention accordée 
aux transformateurs et la mise sur pied d’un fonds de garantie pour faciliter leur accès au 
financement bancaire à travers la Banque nationale d’investissement (BNI). « Nous avons 
écrit au Conseil du Coton et de l’Anacarde (CCA) pour que les aides et subventions que le 
gouvernement nous a accordées en 2022 soient maintenues cette saison, sinon nous ne pour-
rons pas poursuivre nos activités », a confié à Reuters, Constance Kouamé, secrétaire générale 
du GTCI. Selon la responsable, les 5 entreprises locales encore opérationnelles dans le secteur 
fonctionnent en dessous de leurs capacités en raison d’une capacité financière limitée compa-
rativement aux entités transnationales.  « Ensemble, elles ont acheté environ 33 000 tonnes de 
noix de cajou brutes en 2022 et espèrent augmenter ce chiffre à 40 000 voire 50 000 tonnes en 
2023 si l’aide est renouvelée », précise la responsable. Il faut rappeler qu’en 2022, le volume 
transformé de noix de cajou en Côte d’Ivoire a progressé de près de 60 % à 218 000 tonnes, 
soit environ 21 % de la production totale de noix.

Kenya 

Les transferts de la diaspora ont atteint un 
montant record de 4,027 milliards $ en 2022

 

Les envois de fonds de la diaspora dépassent désormais l’ensemble des recettes des 
principaux produits exportés par la première économie d’Afrique de l’Est comme 
le thé, le café, les produits horticoles et les produits chimiques.  Les transferts 

financiers des migrants kényans ont atteint un montant record de 4,027 milliards $ en 
2022, en hausse de 8,34 % par rapport à 2021, selon des données publiées vendredi 20 
janvier par la Banque centrale kényane. La valeur des envois de fonds de la diaspora a 
ainsi dépassé celle de l’ensemble des principaux produits exportés par le Kenya comme 
le thé (1,2 milliard $), les produits horticoles (901 millions $), les produits chimiques 
(521 millions $) et le café (301 millions $). Le Kenya compte une diaspora de plus de 
3 millions de personnes, dont la majorité est établie au Royaume-Uni, aux Etats-Unis 
et dans les monarchies pétrolières du Golfe. Selon l'Institut des politiques migratoires 
(MPI), plus de 40% des transferts des migrants kényans proviennent de l’Amérique du 
Nord et près de 30% de l’Europe.

Ecofin du 23 Janvier 2023

Corruption 

L’Angola a recouvré 5 autres milliards USD d’actifs détournés
 

Les actifs ont été récupérés suite à des jugements 
définitifs prononcés par des tribunaux dans des 
affaires de corruption impliquant des membres de 

la famille de l’ex-président José Eduardo Dos Santos, des 
responsables gouvernementaux et des ex-dirigeants de so-
ciétés d’État. L'Angola a recouvré pour plus de 5 milliards 
USD d’actifs constitués de biens publics détournés dans 

des faits de corruption et disséminés dans plusieurs pays. Ceci après un précédent recouvre-
ment de plus de 11 milliards USD volés dans les coffres de l'État annoncé en février 2022 par 
le gouvernement. Ces encaissements font suite à des jugements définitifs prononcés par la 
justice, a rapporté l’agence de presse portugaise Lusa, citant la directrice du Service national 
de recouvrement des avoirs (SENRA), Eduarda Rodrigues. Le pays d'Afrique australe riche 
en ressources naturelles, mais dont près de la moitié de la population vit sous le seuil de 
pauvreté, attend encore des décisions judiciaires pour récupérer 21 milliards USD d’actifs 
détournés et disséminés en Angola et à l’étranger, poursuit la même source. Depuis son arri-
vée au pouvoir en 2017, le président João Lourenço a lancé une campagne de lutte contre la 
corruption pour récupérer des biens mal acquis sous la longue présidence (1979-2017) de son 
prédécesseur, José Eduardo Dos Santos. Dans ce cadre, les autorités ont lancé 715 poursuites 
pénales pour corruption, fraude, détournement de fonds et autres délits financiers. Décédé en 
juillet 2022 à l'âge de 79 ans, José Eduardo dos Santos est accusé d'avoir largement détourné 
les ressources nationales en faveur de sa famille et de ses proches. Son fils, José Filomeno 
dos Santos, a été condamné en 2020 à cinq ans de prison pour avoir détourné jusqu’à 1,5 
milliard USD alors qu’il était à la tête du Fonds souverain angolais. Fin décembre 2022, la 
Cour suprême angolaise a ordonné la saisie « préventive » d’actifs détenus par Isabel dos 
Santos, la fille aînée de l’ancien président visée par une vaste enquête pour corruption et 
détournements de fonds publics. Selon les calculs du Service national de recouvrement des 
avoirs, des membres de la famille Dos Santos, d’anciens responsables gouvernementaux et 
des ex-dirigeants de sociétés d’État ont transféré illicitement quelque 150 milliards USD à 
l'étranger entre 2001 et 2017.

Transactions financières

Mastercard veut démocratiser la banque numérique en Afrique
 

Sentant le vent tour-
ner en faveur de la 
multiplication des 

échanges, le spécialiste 
américain du paiement 
tente d’intensifier le virage 
numérique des banques 
africaines. La mise en place 
de la Zone de libre-échange 
continentale africaine 
(Zlecaf) en 2021 va accé-
lérer la numérisation du 
secteur bancaire, anticipe 
Bola Asiru, responsable de 
l’Afrique subsaharienne 
chez Mastercard Advisors, 
la société de conseil du spé-
cialiste du paiement. Pour 
l’analyste, interrogé par 
The Africa Report/Jeune 
Afrique, l’accord montre en 
effet que l’Afrique ne veut 
ni d’une économie paral-
lèle, ni des coûts qui vont 
de pair avec l’utilisation 
de l’argent liquide. « Pour 
maximiser la transparence, 
la priorité doit être donnée 
aux paiements numériques 
», ajoute-t-il. Dans ce but, 
Mastercard Advisors est 
actuellement en pourpar-
lers avec plusieurs banques 
pour mettre en place de 
nouvelles opérations numé-
riques. « Les discussions 
sont en cours dans plusieurs 
pays », indique Bola Asiru, 
selon lequel un opérateur 
historique peut mettre en 
place une nouvelle banque 
numérique en seulement un 
an – un délai qui peut varier 
en fonction de sa culture 
d’entreprise, précise-t-il 
tout de même.
Contrer les télécoms

Mastercard Advisors a 
contribué à la création de « 
néobanques » – ou banques 
numériques – comme Nu-
bank au Brésil, et Asiru 
est convaincu que l’expé-
rience peut être reproduite 
sur le continent. « Nous 
pouvons créer des banques 
numériques à part entière 
», martèle-t-il. Au Nige-
ria, le secteur bancaire est 
centenaire, mais le nombre 
d’utilisateurs de téléphones 

portables dépasse déjà celui 
des clients des banques.  
« C’est un signe que la 
banque numérique par télé-
phone portable est la voie 
de l’avenir », souligne le 
dirigeant de Mastercard 
Advisors, basé à Lagos, où 
les opérateurs de télépho-
nie mobile MTN et Airtel 
n’ont toujours pas reçu les 
licences de banque mobile 
pour lesquelles ils ont fait 
une demande auprès des au-
torités nigérianes. Certains 
analystes affirment que ce 
retard est dû au lobbying 
des banques traditionnelles 
qui cherchent à protéger 
leur territoire contre une 
menace potentielle. Outre 
cet aspect concurrentiel, les 
banques devront également 
répondre à l’épineuse ques-
tion de la présence phy-
sique de leurs agents. Les 
relations bancaires au-delà 
du service le plus basique 
ne peuvent en effet être 
maintenues par le seul télé-
phone portable. Selon une 
étude du groupe de travail 
sud-africain, Cenfri, réa-
lisé au Kenya, les réseaux 
d’agents ont tendance à se 
concentrer dans un rayon de 
cinq kilomètres autour d’un 
point d’accès à l’argent li-
quide. Une inclination qui 
a même tendance à croître 
dans le pays d’Afrique 
de l’Est, où le marché de 
l’argent mobile est parvenu 
à maturité et où la part des 
agents se trouvant à moins 

de cinq kilomètres d’un 
point d’accès aux liquidités 
existant est passée de 75 % 
en 2009 à 83 % en 2015.

Incontournable 
réseau d’agents

Ce phénomène s’explique 
par le fait que les agents 
ont régulièrement besoin 
de liquidités pour gérer la 
demande inattendue des 
consommateurs en matière 
de services d’encaisse-
ment, explique Cenfri. De 
plus, les contraintes liées à 
l’argent liquide conduisent 
les agents à refuser des 
consommateurs et à limi-
ter leur expansion dans les 
zones mal desservies. « 
Les fournisseurs doivent 
étendre les réseaux en te-
nant compte de la disponi-
bilité de l’argent liquide », 
affirme le think tank. Or, ce 
point physique nécessaire 
est jugé trop cher à fournir 
par les banques tradition-
nelles dans de nombreuses 
zones rurales. Les commer-
çants locaux de confiance 
seront donc « essentiels » 
à l’expansion des réseaux 
d’agents, maintient Bola 
Asiru. « La maturité des 
infrastructures telles que 
les routes et la distribution 
d’électricité aidera les ré-
seaux à se développer. Mais 
cela ne se fera pas du jour 
au lendemain », prévient-il.

Jeune Afrique 

Burkina Faso

La production d’or du canadien Endeavour Mining a baissé de 18 % en 2022
 

En Afrique de l’Ouest, 
Endeavour Mining 
exploite actuellement 

six mines d’or dans trois pays 
que sont la Côte d’Ivoire, le 
Sénégal et le Burkina Faso. 
Le pays des Hommes intègres 
héberge quatre mines et re-
présente annuellement plus 
de la moitié de la production 
totale du groupe. En Afrique 
de l’Ouest, la production d’or 
d’Endeavour Mining a atteint 
1,41 million d’onces en 2022. 
C’est l’annonce faite le lundi 

23 janvier par la compagnie 
minière canadienne, qui pré-
cise que ses mines au Burkina 
Faso lui ont rapporté 740 000 
onces sur la période, contre 
907 000 onces en 2021. Dans 
le détail, la mine d’or Boungou 
a livré 116 000 onces, contre 
295 000 onces pour Houndé, 
195 000 onces à Mana, 124 000 
onces à Wahgnion et 10 000 
onces à Karma. Si la baisse de 
la production au Burkina Faso 
peut s’expliquer par la vente de 
Karma début mars 2022, la di-

minution significative à Boun-
gou (174 000 onces en 2021) 
et à Wahgnion (147 000 onces 
en 2021) a également joué un 
rôle. Au Sénégal, notons que 
la contribution du complexe 
aurifère Sabodala-Massawa a 
augmenté, passant de 345 000 
onces en 2021 à 358 000 onces 
l’année dernière. De même, 
la production de la mine d’or 
Ity en Côte d’Ivoire a atteint 
313 000 onces, en hausse de 15 
% en glissement annuel. 

Ecofin
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BOA CAPITAL SECURITIES

Siège  BOA Benin, 
Boulevard de France

Tel : (229) 
21315343/64182121

Carré 211 St Michel 

immeuble SGI-Bénin 01 BP 

4546  Cotonou. 

Tél : (229) 21 31 15 41 

21 31 15 71 

AFRICABOURSE
Avenue Steinmetz Face 

Immeuble Air Gabon 01 BP 
6002 COTONOU BENIN 
Tél : (229) 21 31 88 35 / 

21 31 88 36 

Carré 211 St Michel 

immeuble SGI-Bénin 01 BP 

4546  Cotonou. 

Tél : (229) 21 31 15 41 

21 31 15 71 

AFRICABOURSE
Avenue Steinmetz Face 

Immeuble Air Gabon 01 BP 
6002 COTONOU BENIN 
Tél : (229) 21 31 88 35 / 

21 31 88 36 

 Boulevard Saint Michel
Immeuble Agence BIIC Dantokpa
01 BP. 7700 Cotonou
Tél. +229 21324875
Tél. +229 21324876

sgibfs@biic-financialservices.com

Société de gestion et d’intermédiation
BIIC Financial Services

BRVM COMPOSITE 197,14

Variation Jour -0,06 %

Variation annuelle -2,99 %

BRVM PRESTIGE 99,63

Variation Jour -0,04 %

Variation annuelle -0,37 %

Actions Niveau Evol. Jour

Capitalisation boursière (FCFA)(Actions & Droits) 7 334 266 008 330 -0,06 %

Volume échangé (Actions & Droits) 105 703 -9,09 %

Valeur transigée (FCFA) (Actions & Droits) 340 428 890 -34,17 %

Nombre de titres transigés 42 0,00 %

Nombre de titres en hausse 15 0,00 %

Nombre de titres en baisse 9 -40,00 %

Nombre de titres inchangés 18 50,00 %

Obligations Niveau Evol. Jour

Capitalisation boursière (FCFA) 9 075 902 200 735 2,95 %

Volume échangé 957 -36,54 %

Valeur transigée (FCFA) 8 040 817 -46,68 %

Nombre de titres transigés 5 66,67 %

Nombre de titres en hausse 0 -100,00 %

Nombre de titres en baisse 3

Nombre de titres inchangés 2 0,00 %

PLUS FORTES HAUSSES 

Titres Cours Evol. Jour Evol. 
annuelle

SOGB CI (SOGC) 5 750 7,48 % 1,41 %

UNIWAX CI (UNXC) 800 6,67 % 3,90 %

AIR LIQUIDE CI (SIVC) 660 6,45 % -2,22 %

SAPH CI (SPHC) 5 060 5,42 % 1,30 %

SOCIETE IVOIRIENNE DE BANQUE  (SIBC) 4 645 3,45 % 1,31 %

PLUS FORTES BAISSES 

Titres Cours Evol. Jour Evol. 
annuelle

SOLIBRA CI (SLBC) 75 850 -7,50 % -8,89 %

CFAO MOTORS CI (CFAC) 785 -7,10 % -15,59 %

NESTLE CI (NTLC) 7 100 -5,40 % -13,89 %

VIVO ENERGY CI (SHEC) 740 -1,33 % -1,33 %

BICI CI (BICC) 6 150 -0,81 % -10,22 %

Base = 100 au 14 juin 1999 Nombre de sociétés Valeur Evol. Jour Evol. annuelle Volume Valeur PER moyen

BRVM - INDUSTRIE 11 97,10 -2,88 % -6,83 % 1 160 4 856 220 24,29

BRVM - SERVICES PUBLICS 5 479,28 -0,29 % -2,03 % 21 422 242 576 585 8,83

BRVM - FINANCES 15 73,24 0,60 % -3,01 % 71 272 60 201 455 6,89

BRVM - TRANSPORT 2 319,03 0,00 % -6,63 % 1 530 1 991 785 5,08

BRVM - AGRICULTURE 5 280,94 3,80 % -0,92 % 4 536 22 405 565 5,45

BRVM - DISTRIBUTION 7 336,60 -1,59 % -6,12 % 5 489 8 107 690 24,65

BRVM - AUTRES SECTEURS 1 1 215,37 0,00 % 3,68 % 294 289 590 11,83

INDICES SECTORIELS 

Indicateurs BRVM COMPOSITE

PER moyen du marché 7,90

Taux de rendement moyen du marché 7,79

Taux de rentabilité moyen du marché 8,84

Nombre de sociétés cotées 46

Nombre de lignes obligataires 112

Volume moyen annuel par séance 545 625,00

Valeur moyenne annuelle par séance 914 738 551,54

Indicateurs BRVM COMPOSITE

Ratio moyen de liquidité 3,11

Ratio moyen de satisfaction 20,74

Ratio moyen de tendance 666,44

Ratio moyen de couverture 15,01

Taux de rotation moyen du marché 0,01

Prime de risque du marché 6,76

Nombre de SGI participantes 27

jeudi 19 janvier 2023 N° 14

BRVM 30 96,92

Variation Jour 0,11 %

Variation annuelle -3,08 %

Base = 100 au 02 janvier 2023 Nombre de sociétés Valeur Evol. Jour Evol. annuelle Volume Valeur PER moyen

BRVM-PRESTIGE 10 99,63 -0,04 % -0,37 % 73 784 211 675 605 5,90

BRVM-PRINCIPAL 36 95,70 0,09 % -4,30 % 31 919 128 753 285 9,41

INDICES PAR COMPARTIMENT



8L’économiste  LE JOURNAL DES DECIDEURS

PREMIER QUOTIDIEN ECONOMIQUE DU BENIN2336 du Mardi 24 Janvier 2023

 ● Eco-Une
Jours du marché Dantokpa 

"

D R

C. Kpédjo

Départements Lieux Noms Jours

Alibori Malanville Malanville dimanche

Ségbana Ségbana dimanche

Bérébouaye Bérébouaye samedi

Malanville Malanville samedi

Karimama Karimama vendredi

Matéri Matéri jeudi

Tanguiéta Tanguiéta lundi

Cobly Cobly mercredi

Gaouga Gaouga mardi

Kassoua Kassoua mardi

Mono Grand-Popo Grand-Popo mardi

Agoué Agoué mercredi

Zou Djalloukou Djalloukou dimanche

Massi Massi dimanche

Agouna Agouna mardi

Ikèmo n Ikèmon mercredi

Les marchés locaux qui s’animent  par huitaine
Borgou Gogounou Gogounou dimanche

Bembéréké Bembéréké jeudi

Kalalé Kalalé jeudi

Tchaourou Tchaourou lundi

Tchikandou Tchikandou mardi

Fô-Bouré Fô-Bouré mercredi

Sokka Sokka mercredi

Parakou Azeke samedi

N’Dali N’Dali samedi

Dunkassa Dunkassa vendredi

Collines Ouèdèmè Ouèdèmè dimanche

Ouessè Ouessè jeudi

Gobada Gobada lundi

Savè Savè lundi

Tchetti Tchetti lundi

Glazoué Glazoué mercredi

Lahotan Lahotan mercredi

Donga Bénin Bénin jeudi

Tokotoko Tokotoko lundi

Prix des produits hydrocarbures et gaz

Produits Unité de mesure Prix (en 
FCfa)

Essence 1l 600

Pétrole 1L 851

Gasoil 1L 668

Mélange 1L 615

Gaz domestique 6kg (petite bouteille) 4770

12,5kg (moyenne bouteille) 9900

18kg (grande bouteille) 14.300

Huile à moteur (essence) Bidon (1L) 2.900

Bidon (4L) 9.590

Huile à moteur (diésel) Bidon de 4Littres 10.535

Huile à moteur (Atf boîte 
automatique)

2littres 6.320

Huile à moteur (à pont EP 90) 2Littres 6.130

Huile à moteur en vrac 1Littre 2.265

Huile à moteur diesel 1Littre 2.165

Huile à 2 temps en vrac 1L 1.635

Graisse 0,400g 2.940

Eau distillée 1,5L 850

Eau de refroidissement Bidon (1,5L) 1.600

Bidon (5L) 5.000

Electrolyte 5L 4.000

E140 en vrac 1L 2.175

E140 camion et 4X4 Bidon de 2L 6.295

Source : Station « JNP» Mardi 24 Janvier 2022

Prix des produits de première nécessité 
appliqués dans les marchés

produits Unité de mesure Prix (en FCfa)

Maïs Tongolo 250

Mil Tongolo 350/400

Gari ordinaire Tongolo 350

Gari fin Tongolo 400

Haricot rouge Tongolo 650

Haricot blanc Tongolo 700/800

Arachide décort. Gros grains Tongolo 800

Piment vert (gbataki) Tongolo 500

Tomate fraiche Grand Panier 40.000/50.000

Oignon  p m g Panier (40) 1500/2000/3000

Farine de cossette d’igname Tongolo 1000

Sésame qualité supérieure Tongolo 1000

Sel marin local Tongolo 350

Sel marin importé Tongolo 350

Sucre en morceau Paquet 600

Sucre en poudre 1kg 500

Riz ordinaire Tongolo Entre 500 et 900

Huile d’arachide locale 1litre 1400

Huile végétale importée 1litre 1700

Huile rouge locale 1,5litre 1000

Igname ordinaire Tas 3500

Igname à piler Tas 4500

Savon palmida 1pain 200

Lait concentré sucré BB et autres  250g 400/500

Lait concentré sucré Jago Plus d’1kg 1200

Lait concentré non sucré Peak 250g 450

Sardine à huile 250g 500

Couscous Sipa 500g (en sachet) 850

Spaghetti Matanti 250g/500g (en sachet) 300/450

Coquillette Maman et autres 250g/500g (en sachet) 300/450

Concentré de tomate 150g/250g/1kg 125/275/450/1900

Banane Régime Entre 3000 et 4000

Œuf Plateau 2400/2600
Source : Quotidien l’Economiste du Bénin, fait le 24/01/ 2023

Janvier 2023

Mardi 3 Janvier 2023

Samedi 7 Janvier 2023

Mercredi 11 Janvier 2023

Dimanche 15 Janvier 2023

Jeudi 19 Janvier 2023

Lundi 23 Janvier 2023

Vendredi 28 Janvier 2023

Devises 
étrangères

Franc CFA 

(1Xof)
Dollar (USD) 652,73

Euro 655,95

Livre Sterling 
(GBP - Grande 
Bretagne) 

775,87

Naira (NGN - 
Nigeria) 

1,57

Cedi (GHS - 
Ghana)

80,69

Rand (ZAR – 
Afrique du Sud)

38,18

Yen (JPY) 4,7

Yuan (CNY) 97,15

Rouble russe 
(RUB)

10,44

Franc Suisse 
(CHF)

665,26

Franc Guinéen 
(GNF)

0,07

Roupie indienne 
(INR)

8,2

Droits de tirage 
spéciaux (FMI)

856,57

Or (XAU) 1131857,00

Argent (XAG) 12480,68

Taux de change 

Cours des matières Premières  Mardi 24 Janvier 2023
Matière première Mois  Dernier Var. Var.% Heure

Or

XAU/USD

Argent

Cuivre

Platine

Palladium
Pétrole brut WTI

Pétrole Brent

Gaz naturel
Fioul
Essence RBOB
Gasoil Londres
Aluminium
Zinc

Nickel
Cuivre

Blé américain
Riz Paddy
Maïs américain
Soja américain
Huile de Soja 
américaine
Farine de soja
Coton américain
Cacao américain
Café US C
Café de Londres
Sucre américain
Jus d’orange
Bétail
Porc

Bovins d’engraissement
Bois de construction

Avoine

Quelques pharmacies à Cotonou 

20:30:32

20:30:32

20:30:32

20:30:23

20:30:09

20:24:40

20:30:32

20:30:31

20:30:32
20:30:31
20:30:31
20:30:31
19:21:50
19:29:05

19:28:59

19:30:00

20:19:01

20:20:03
20:20:08
20:19:56

20:19:56

20:20:03
20:20:03
19:29:00
19:30:05
18:30:04
18:59:00

20:00:02
20:04:57
20:04:56
20:05:06

20:17:10

20:19:45

+0,30%

+0,16%

+2,60%

+0,90%

-0,67%

+3,93%

+2,83%

+2,29%

+3,58%
-0,43%
+1,57%
+3,47%
+1,72%

+3,35%

-2,01%

+0,67%

+5,94%

+2,79%
+3,51%
+0,61%

-0,79%

+0,87%
+3,80%
+1,17%
+5,32%
+2,76%

+2,71%
+4,85%
+0,85%
+3,23%
+0,47%
+0,01%

+2,81%

Juin 2022

Juill 2022

Juill 2022

Juill 2022

Juin 2022

Juill 2022

Juill 2022
Juin 2022
Juin 2022
Juin 2022
Juin 2022

Juill 2022

Juill 2022
Juill 2022
Juill 2022

Juill 2022

Juill 2022
Juill 2022
Juill 2022
Juill 2022
Juill 2022

Juill 2022
Juill 2022

Juin 2022
Juin 2022
Août 2022
Juill 2022

1.813,66

1.814,84

21,547

4,2127

924,45

1.993,03

111,70

114,11
7,937

3,9043
4,0201

1.095,50
2.836,00
3.606,50

26.715,00

9.292,00

1.247,50

17,855
808,40

1.656,12

83,13

412,85
150,72

2.498,00
225,28

2.088,00
19,69

175,15
133,20
104,00

167,30

769,80

626,10

+5,46

+2,86

+0,546

+0,0377

-6,25

+75,33

+3,07

+2,56
+0,274

-0,0169
+0,0623

+36,75
+48,00

+117,00

-547,00

+61,50

+70,00

+0,485
+27,40
+10,12

-0,66

+3,55
+5,52

+29,00
+11,38
+56,00

+0,52

+8,10
+1,13
+3,25

+0,77

+0,10

+17,10

Matière première Mois  Dernier Var. Var.% Heure

Or Août 2022 1.731,95 -10,35 -0,59% 21:17:03

XAU/USD 1.733,77 -8,57 -0,49% 21:17:32

Argent Sept 2022 19,067 -0,169 -0,88% 21:17:11

Cuivre Sept 2022 3,4242 -0,0978 -2,78% 21:17:32

Platine Oct 2022 857,90 -24,90 -2,82% 21:17:32

Palladium Sept 2022 2.137,50 -19,10 -0,89% 21:17:01

Pétrole brut WTI Août 2022 103,61 -1,18 -1,13% 21:17:32

Pétrole Brent Sept 2022 106,57 -0,45 -0,42% 21:17:32

Gaz naturel Août 2022 6,429 +0,395 +6,55% 21:17:14

Fioul Août 2022 3,7730 +0,1001 +2,73% 21:17:28

Essence RBOB Août 2022 3,4612 +0,0141 +0,41% 21:17:28

Gasoil Londres Août 2022 1.123,00 +49,50 +4,61% 21:17:26

Aluminium 2.380,00 -72,00 -2,94% 19:25:38

Zinc 3.049,50 -32,00 -1,04% 19:27:17

Nickel 21.880,00 +132,50 +0,61% 19:55:12

Cuivre 7.611,00 -179,00 -2,30% 19:30:02

Blé américain Sept 2022 855,30 -35,70 -4,01% 20:20:06

Riz Paddy Sept 2022 16,532 +0,077 +0,47% 20:20:06

Maïs américain Sept 2022 635,00 +1,75 +0,28% 20:19:59

Soja américain Août 2022 1.519,12 +6,12 +0,40% 20:19:57

Huile de Soja américaine Déc 2022 61,28 +0,79 +1,31% 20:19:56

Farine de soja Déc 2022 400,10 -3,60 -0,89% 20:20:06

Coton américain Déc 2022 94,88 -0,75 -0,78% 20:20:01

Cacao américain Sept 2022 2.378,00 +60,00 +2,59% 19:29:00

Café US C Sept 2022 212,92 -7,53 -3,42% 19:30:04

Café de Londres Sept 2022 1.968,00 -2,00 -0,10% 18:30:07

Sucre américain Oct 2022 18,92 -0,10 -0,53% 18:59:00

Jus d’orange Sept 2022 164,18 +0,63 +0,39% 20:00:07

Bétail Août 2022 136,30 +2,35 +1,75% 20:04:59

Porc Juill 2022 113,18 +0,32 +0,29% 20:04:57

Bovins d’engraissement Août 2022 174,96 +2,48 +1,44% 20:05:04

Bois de construction Juill 2022 663,00 +4,00 +0,61% 20:39:44

Avoine 486,10 +1,90 +0,39% 20:19:17
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Cette journée sera relativement calme, marquée sur-
tout par la nécessité de remettre de l'ordre dans vos 

finances, d'accumuler des biens et de préparer matériellement 
votre avenir. Evitez cependant de lâcher la proie pour l'ombre 
et d'hypothéquer le présent sous le prétexte d'assurer vos vieux 
jours.

Votre esprit sera principalement axé sur le gain. En 
effet, cet aspect de Pluton, qui a trait aux biens et à la fortune, 
favorisera un renouveau d'appétit pour la richesse et la posses-
sion. Votre flair pour les bonnes affaires, petites ou grandes, se 
développera et s'affinera. Vous saurez apprécier avec lucidité les 
possibilités de bénéfices dans le domaine de la spéculation et des 
opérations boursières ou commerciales.

Votre équilibre budgétaire sera protégé par Sa-
turne. Un coup de chance incroyable est d'ail-

leurs possible. Si vous faites partie des heureux élus qui ont droit 
à une bonne surprise, restez quand même prudent : placez cet 
argent au lieu de le dépenser.

La réussite matérielle fera partie des dons 
que vous prodiguera aujourd'hui Mars. Vous 

pourriez emporter une excellente affaire financière ou gagner une 
somme conséquente à un jeu de hasard ; n'oubliez pas de consul-
ter votre nombre de chance.

La planète Saturne en bel aspect vous permettra de 
vous sentir bien dans votre peau et de connaître la 
joie de vivre. Il faudra pourtant vous garder d'une 

certaine euphorie et d'un optimisme béat, qui pourraient vous pous-
ser au laisser-aller. Vous devrez surtout résister à l'impulsion de 
dépenser, d'acheter des quantités de choses qui ne se révéleront 
pas indispensables. Prenez note de cet avertissement de Benjamin 
Franklin : "Si vous achetez ce qui est superflu, vous vendrez bien-
tôt ce qui est nécessaire".

Vous aurez la possibilité de réaliser des transactions financières 
profitables, et vous entendrez profiter de cette 
possibilité au lieu de ne penser qu'à faire la fête. 

Vous serez aussi en mesure de régler aujourd'hui une affaire liti-
gieuse qui traînait depuis longtemps.

Balance

Scorpion

Sagittaire

Capricorne

Verseau 

Poissons 

Si vous vous laissez aller à de folles dépenses, 
vous serez aussitôt dans une impasse. Astrei-

gnez-vous à faire des économies et à gérer votre budget 
avec rigueur. Vous allez bientôt traverser une période de 
vaches maigres.

Soyez tout particulièrement prudent au-
jourd'hui en ce qui concerne le domaine 

financier, où votre jugement ne sera pas toujours excellent. 
Evitez d'engager des sommes trop importantes par rapport 
à vos moyens dans des affaires dont vous n'êtes pas abso-
lument sûr de l'issue. Vigilance également dans le domaine 
immobilier : un contrat peut ne pas être très net et laisser la 
porte ouverte à d'épineux problèmes juridiques.

Mercure en cette configuration va vous 
souffler d'excellentes idées pour améliorer votre niveau 
de vie ou pour rentabiliser vos économies. Prenez rendez-
vous avec votre banquier ; vous pourrez alors, grâce à ses 
conseils, tirer un bon parti de vos intuitions. Pluton pourra 
vous valoir une bonne surprise ; mais il vous faudra réagir 
rapidement pour profiter de l'occasion qui s'offrira à vous.

Mettez à présent de l'ordre dans vos affaires 
pécuniaires et faites vos comptes de manière 

à ne pas être pris ensuite au dépourvu. Une petite rentrée 
financière n'est pas impossible aujourd'hui. Mais ne vous 
lancez pas aussitôt dans des dépenses inutiles, faites plutôt 
fructifier vos fonds !

Journée délicate financièrement. Faites le dos rond et at-
tendez en espérant des jours meilleurs, qui ne 
sauraient tarder. Ne vous laissez pas entraîner 
par votre impatience, car vos coups de tête vous 

feraient tomber dans le vide.

Un petit voyage serait agréable actuellement et il vous 
détendrait tout en vous permettant de réaliser 
l'un de vos buts. Attention cependant de ne pas 

vider votre compte en banque ! Pour une fois, prenez les 
conseils de professionnels avisés, d'amis discrets, voire de 
votre bien-aimé... Les affaires d'argent sont délicates de nos 
jours !

Bélier

Cancer 

Lion 

Gémeaux 

Taureau 

Vierge 
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Surendettement en Afrique

Une approche globale est nécessaire pour éviter le pire
 
La situation de 22 pays africains à faible revenu surendettés ou au bord du surendettement pourrait s’aggraver en 2023, selon les experts. Ceci nécessite une coopération 
stratégique entre la Chine, l'Occident et les nations africaines pour faire face à cette catastrophe.

Les prêteurs chinois 
représentent 12% 
de la dette exté-

rieure privée et publique 
de l'Afrique, laquelle a 
plus que quintuplé pour 
atteindre 696 milliards 
USD entre 2000 et 2020, 
souligne d’emblée le Cha-
tham House, un think-tank 
britannique, dans un docu-
ment de recherche publié en 
mi-décembre.
 
Depuis un certain moment, 
le monde assiste impuis-
samment à un bras de fer 
entre l’Occident et la Chine 
sur le sort de la dette afri-
caine. Dans un conflit qui 
semble cacher des rivalités 
géopolitiques de plus en 
plus croissantes, les euro-
péens et les américains re-

prochent à la Chine d’avoir 
piégé le continent dans une 
mer de dette.
 
« La Chine n'a pas causé le 
surendettement de l'Afrique 
dans la plupart des cas, 
mais elle est essentielle 

pour trouver une solution », 
insistent Alex Vines, Creon 
Butler et Dr Yu Jie, les au-
teurs de ce rapport.
 
Malgré les tensions poli-
tiques et économiques 
croissantes, la Chine et 

l'Occident ont un fort intérêt 
mutuel à coopérer entre eux, 
ainsi qu'avec les nations et 
institutions africaines, telles 
que l’Union africaine (UA) 
pour relever le défi du su-
rendettement, ajoutent-ils.
 
Face à l’incapacité conti-
nue des pays africains de 
rembourser leurs dettes, 
ces trois experts de Cha-
tham House lancent un 
appel urgent à l’Occident 
et l’Orient à mettre de côté 
leur concurrence géostraté-
gique pour œuvrer à trouver 
la solution du surendette-
ment du continent africain.
 
Non au « piège de la 

dette » 
 
En examinant les réponses 

politiques au surendettement 
de l'Afrique, il est important 
d'éviter de se plonger dans 
le débat des récits de la « 
diplomatie du piège de la 
dette » chinoise prédatrice et 
des craintes d'appropriation 
des actifs, rappellent Alex 
Vines, Creon Butler et Dr 
Yu Jie.
 
Ceci tend, poursuivent-ils, 
à minimiser la capacité des 
acteurs africains dans la 
formation de la nature et 
l'impact des investissements 
chinois.
 
« Ces perspectives ignorent 
également le caractère mar-
qué d’hétérogénéité des 
approches et des motiva-
tions chinoises. Parfois, 
les investissements chinois 

en Afrique ont été mis en 
œuvre de manière non pla-
nifiée et non coordonnée 
par des prêteurs concur-
rents ayant des liens avec 
différents éléments de l'État 
chinois », indiquent-ils.
 
« Néanmoins, la Chine a un 
rôle central à jouer dans la 
recherche d'une solution 
efficace et durable au su-
rendettement de l'Afrique. 
Une meilleure coordina-
tion et coopération entre les 
créanciers de la Chine et 
du reste du monde pourrait 
accroître considérablement 
l'efficacité des initiatives 
multilatérales d'allégement 
de la dette », affirment Alex 
Vines, Creon Butler et Dr 
Yu Jie.
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Pour violation de clauses contractuelles 

La Poste du Bénin condamnée à payer plus de 11 millions 
Le Tribunal de commerce de Cotonou a condamné la Poste du Bénin S.A à payer 
plus de 11 millions à un groupement économique. Pour cause, l’administration pos-
tale a passé outre les termes du contrat qui le lie au partenaire plaignant. C’était le 
19 janvier 2023.  

 ● Falco VIGNON

Le contrat conclu 
entre le Groupement 
d’Intérêt Econo-

mique INETS-SOGERES 
et La Poste du Bénin S.A  
le 15 décembre 2005 à pro-
pos de dépôt-vente d’un 
stock de lampes solaires Kit 
Greenlight Planet Sunking 
moyennant paiement d’une 
commission sur chaque pro-
duit vendu n’a pas porté ses 
fruits. L’administration pos-
tale n’a pas daigné rendre 
compte au partenaire et n’a 
non plus restitué le reste de 
la marchandise. INETS-
SOGERES s’est alors réso-
lu de porter l’affaire devant 
le tribunal de commerce de 
Cotonou qui a condamné la 
poste du Bénin S.A.  Dans 
la décision du tribunal du 
commerce, il ressort que  la 
Poste du Benin S.A, cocon-
tractante s’est abstenue de 
rendre compte des ventes 
enregistrées et du stock res-
tant en violation des clauses 
contractuelles et en dépit 
des relances et somma-
tions faites, causant ainsi 
des préjudices au Grou-
pement d’Intérêt Econo-
mique INETS-SOGERES. 
Ce n’est qu’au bout de six 
(06) mois de procédure 
que La Poste du Bénin SA 
a cru devoir rendre compte 
par l’organe de son conseil 
; exercice au bout duquel, 
la société d’Etat a reconnu 
rester devoir la somme de 
6.671.997 FCFA représen-
tant le solde à reverser au 

titre des lampes solaires 
vendues. Selon le tribu-
nal, la Poste du Bénin SA 
ne rapporte pas la preuve 
du paiement effectif de 
ladite somme au Groupe-
ment d'Intérêt Economique 
INETS-SOGERES. Le 
procès-verbal révèle que 
le stock de lampes restant 
entre les mains de La Poste 
du Bénin est détérioré, dé-
gradé et déprécié. Pour le 
tribunal, La Poste du Bénin 
a manqué à son obligation 
d’inventaire et de règlement 
mensuel des produits de la 
vente des lampes solaires ; 
elle a gardé les lampes et le 
produit de leur vente pen-
dant plusieurs années en 
dépit des relances et som-
mations. Ces agissements 
de la défenderesse ont cau-
sé des préjudices au deman-
deur ainsi qu’il apparaît au 
procès-verbal de constat et 
d’inventaire contradictoire 
des 14 et 15 juillet 2022, 
à savoir notamment plu-
sieurs lampes non allumées, 
quelques lampes sans sachet 

ou sans notice. La Poste 
du Bénin SA est condam-
née à verser la somme de 
FCFA six millions six cent 
soixante-onze mille neuf 
cent quatre-vingt-dix-sept 
(6.671.997) au Groupe-
ment d’Intérêt Economique 
INETS-SOGERES et à res-
tituer les fonds à la  plai-
gnante en plus du stock des 
lampes invendues, objet du 
procès-verbal de constat 
et d’inventaire des 14 et 
15 juillet 2022. La Poste 
du Bénin SA est égale-
ment condamnée à payer 
au Groupement d’Intérêt 
Economique INETS-SO-
GERES la somme de FCFA 
cinq millions (5.000.000) à 
titre de dommages et inté-
rêts pour toutes causes de 
préjudice confondues et 
aux dépens. Au total donc, 
la Poste devra verser à la 
demanderesse, une somme 
de plus 11 millions. Pour 
finir, injonction a été faire 
à la demanderesse de retirer 
le stock d’invendu.   

Banque 

Paul Russo nommé à la tête de Kenya Commercial Bank
 

Paul Russo a succédé 
le 25 mai à Joshua 
Oigara qui, en neuf 

ans, a mené le groupe vers 
une croissance significative 
et en a fait le numéro deux 
bancaire kényan. Jusqu’ici 
directeur général de la 
National Bank of Kenya 
– NBK, filiale de Kenya 
Commercial Bank depuis 
son rachat en 2019 –, Paul 
Russo, entré dans le groupe 
en 2014, succède à Joshua 
Oigara. Professionnel des 
ressources humaines, il 
a auparavant occupé des 
postes à responsabilité dans 
ce domaine chez Barclays, 
PwC, K-Rep Bank Limited 
et Kenya Breweries Ltd, 
filiale d’EABL. « Au cours 
de son mandat à NBK, il 
a opéré un redressement 
significatif à la banque. Il 
a fait passer l’entreprise du 
statut de déficitaire à celui 
de rentable, la plaçant sur 
une trajectoire de crois-
sance plus forte à l’avenir 
», a déclaré Andrew Wam-
bari Kairu, président du 
groupe KCB, dans un com-
muniqué mardi 24 mai. En 
mars, le conseil d’adminis-
tration prolongeait d’un an 
le mandat d’Oigara à la tête 
de KCB afin de permettre 
ce que la banque a appelé 
un « processus de sélec-
tion compétitif ». Oigara 
avait été nommé DG de la 
banque en 2013, succédant 
à Martin Oduor-Otieno. 
Quelques années aupara-
vant, il était recruté chez 
Bamburi Cement en vue 

de préparer le processus de 
succession.

Plus grande banque 
du Kenya après 

Equity
Au cours des neuf années 
que Joshua Oigara a pas-
sées à sa tête, KCB a mené 
une politique d’expansion 
agressive et connu une 
croissance significative. 
Dans son communiqué, la 
banque affirme que le DG 
sortant a eu « un parcours 
fantastique… et conduit le 
groupe à sa croissance la 
plus rapide en une décennie 
». Sous la direction d’Oiga-
ra, KCB a triplé le total de 
ses actifs, passant de 367,4 
milliards de shillings ken-
yans (3,1 milliards de dol-
lars) en septembre 2012 à 
1 139 milliard de shillings 
kenyans en 2021, ce qui 
en fait la deuxième plus 
grande banque du Kenya 
après Equity Bank.  En 

avril, KCB a organisé la fu-
sion de sa filiale rwandaise 
avec sa nouvelle acquisi-
tion, la Banque populaire 
du Rwanda (BPR), pour 
former BPR Bank Rwanda 
PLC, désormais le deu-
xième plus grand prêteur 
du pays. Outre le Kenya et 
le Rwanda, la banque est 
également présente en Tan-
zanie, au Soudan du Sud, 
en Ouganda et au Burundi. 
Elle a également entrepris 
des démarches en Éthiopie 
dans l’optique de la libéra-
lisation du secteur bancaire, 
et se trouverait proche d’une 
acquisition en RDC. Kenya 
Commercial Bank reste 
principalement dépendante 
de son marché national : ses 
filiales ont contribué à hau-
teur de 47,32 millions de 
dollars aux 300 millions de 
dollars de bénéfice net du 
groupe en 2021.

Jeune Afrique 

FINTECH

L’Afrique a été le seul continent au monde au sein duquel les transactions des fintechs ont progressé en 2022 
 

Alors que les tran-
sactions des fin-
techs ont baissé 

de 8 % dans le monde en 
2022, l’Afrique a été le seul 
continent à avoir enregistré 
une croissance de 25 % de 
ses transactions de fintechs, 
selon un rapport de la plate-
forme CB Insights.
L’Afrique est la seule 
grande région au monde 
au sein de laquelle les tran-
sactions des fintechs ont 
augmenté en 2022. Ces 
transactions ont atteint 227 
opérations, soit une aug-
mentation de 25 % en glis-
sement annuel. Et pourtant, 
dans le monde entier, les 
deals conclus par des entre-

prises technologiques axées 
sur les services financiers 
ont diminué de 8 % par rap-
port à 2021.
Au sein des autres grandes 
régions que sont l’Amé-
rique du Nord, du Sud, 
l’Asie et l’Europe, les tran-
sactions des fintechs ont 
baissé en 2022 par rapport 
à leur niveau de 2021. Dans 
son rapport « State of Fin-
tech 2022 » publié mercredi 
18 janvier, la plateforme CB 
Insights justifie l’accroisse-
ment des transactions au 
sein des fintechs africaines 
par la percée d’internet et 
de la téléphonie mobile sur 
le continent.
« En Afrique, le déploie-

ment des solutions fintechs 
a explosé au fur et à mesure 
que l’accès à la technologie 
comme internet et les télé-
phones mobiles augmentait 
», a indiqué Anisha Kotha-

pa, analyste principale en 
matière de fintech chez CB 
Insights.
En augmentant le nombre de 
leurs transactions dans des 
fintechs africaines, les in-

vestisseurs, locaux comme 
étrangers, ont davantage 
investi dans des fintechs en 
démarrage, avec des mon-
tants moins importants. 
Ainsi, 89 % des opérations 
de fintech réalisées en 2022 
en Afrique étaient dans des 
entreprises en phase de dé-
marrage. Pour CB Insights, 
il s’agit « d’un record sur 
cinq ans pour le continent 
et le plus élevé parmi toutes 
les autres régions », lit-on 
dans le document.
Au-delà des transactions 
des fintechs, il faut noter 
que le montant global levé 
par ces entreprises dans le 
monde a également baissé 
de 46 %, pour atteindre 

75,2 milliards $ en 2022. 
En Afrique, les fintechs ont 
levé 1,8 milliard $ en 2022, 
un montant en baisse de 28 
% par rapport aux 2,5 mil-
liards $ obtenus en 2021.

Aux Etats-Unis, le finance-
ment des fintechs en 2022 
a diminué de 50 % pour 
atteindre 32,8 milliards 
$. Même le nombre de li-
cornes (entreprise valorisée 
à plus d’un milliard $) dans 
le secteur des fintechs a 
baissé en 2022. Seulement 
69 licornes ont été réper-
toriées dans le monde, soit 
une baisse de 58 % par rap-
port aux 166 licornes comp-
tabilisées en 2021
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Hajj 2023

L’Arabie saoudite prend une décision pour les pèlerins 
Fin des restrictions, extension des visas touristiques, baisse des prix, autorisation des pèlerinages sans mahram pour les musulmanes… Après la pandémie, le royaume 
saoudien mise sur 2023 pour relancer le pèlerinage à La Mecque, qui reste pour lui une manne financière.

 

« Afin de promouvoir 
la compétitivité, les 
délégations de pèle-

rins pourront à partir de 
cette année choisir parmi 
plusieurs entreprises au lieu 
d’une seule », a annoncé le 
9 janvier le ministre saou-
dien du Hajj et de la Omra, 
Tawfiq ben Fawzan Al-Ra-
biah, évoquant le pèleri-
nage qui aura lieu à la fin 
du mois de juin.
Véritable fiasco en 2022, 
la plateforme Motawif, qui 
devait permettre de centra-
liser les demandes et aurait 
dû être le seul et unique 
moyen de réserver son pè-
lerinage, a été mise de côté 
cette année. Le ministre a 
également précisé la fin des 
restrictions sur le nombre de 
pèlerins, avec pour objectif 
de retrouver les chiffres 
d’avant pandémie. Celle-
ci avait largement entravé 
la tenue de l’évènement 
– avec moins d’un million 
de pèlerins en 2022 contre 
2,5 millions en 2019 – et 
conduit à une augmentation 
en flèche des prix en 2022. 
Au Maroc, les frais avaient 
ainsi augmenté de 17 000 
dirhams entre 2022 et 2021. 
Pour 2023, les premiers 
tarifs affichés pour les rési-
dents du royaume wahha-
bite sont, au minimum, de 

3 984 riyals, soit près de 
980 euros. L’Arabie saou-
dite, qui a déjà ouvert les 
inscriptions, propose quatre 
gammes de prix, allant 
jusqu’à 11 841 riyals, soit 2 
900 euros. C’est une réduc-
tion de taille pour les Saou-
diens, pour qui l’entrée de 
gamme en 2022 s’élevait 
à plus de 10 000 riyals. 
Quinze délégations ont 
signé des accords avec le 
ministère du Hajj saoudien 
en marge de l’exposition « 
Hajj Expo », dont le Maroc, 
l’Égypte, le Sénégal, le 
Ghana ou encore le Tchad. 
Objectif : faciliter l’accès à 
La Mecque aux pèlerins, et 
éviter les mécontentements 
liés aux restrictions et aug-
mentations tarifaires des 
années précédentes.

Hausse des prix
De nombreux croyants dé-
sireux d’effectuer le pèle-
rinage appréhendent d’ores 
et déjà le prix. En 2022, le 
coût du hajj s’élevait à près 
de 8 000 euros au mini-
mum pour les Français et 
plus de 60 000 dirhams – 5 
400 euros – pour les Maro-
cains. Même pour la omra, 
petit pèlerinage qui peut 
être effectué tout au long 
de l’année, des internautes 
racontent sur les réseaux 
sociaux être contraints de 

reporter leur voyage pour 
des raisons financières. 
Les critiques se méfient en 
particulier des agences de 
voyage, autorisées à nou-
veau cette année à proposer 
leurs services, et se par-
tagent des bons plans pour 
réduire leurs coûts en multi-
pliant les étapes ferroviaires 
et aériennes. « Partez par 
vos propres moyens sans 
passer par une agence », 
conseille un internaute sur 
un groupe Facebook dédié, 
en décembre 2022. « Partir 
seul (…), la meilleure solu-
tion », renchérit un autre.

Tourisme religieux
Pilier obligatoire de l’islam 
pour tous les croyants en 
bonne santé et en capacité 
financière de le faire, le Hajj 
prévoit de nombreux dépla-

cements : il faut se rendre au 
Mont Arafat, dans la vallée 
de Muzdalifah, à Mina… 
Pour le royaume saoudien, le 
tourisme religieux autour du 
pèlerinage est un enjeu éco-
nomique primordial et, après 
les millésimes difficiles 
de la période Covid, l’État 
construit à tour de bras com-
plexes hôteliers, nouvelles 
lignes de transport comme 
le métro aérien et autres in-
frastructures. L’objectif est 
de développer cette manne 
financière, l’une des priori-
tés du plan Vision 2030 de 
Mohammed Ben Salman. 
Le destin du pont Jamarat 
de Mina, lieu du rituel de la 
lapidation pour les pèlerins, 
illustre bien cette évolution 
: édifié en 1975, il a été le 
théâtre de bousculades mor-
telles au cours des années en 
raison de l’afflux trop im-

portant. Il a été détruit en 
2006 et remplacé par un 
nouveau complexe à 12 
étages capable d’accueillir 
près de 600 000 personnes 
par heure, climatisé et 
équipé de jets d’eau et 
d’héliports.
En 2023, le ministère 
du Hajj et de la Omra a 
annoncé plusieurs autres 
nouveautés qui devraient 
permettre de rendre le pè-
lerinage plus attractif. Le 
visa délivré à l’occasion 
du pèlerinage sera valable 
durant 90 jours au lieu de 
30, et permettra d’accé-
der à toutes les villes du 
royaume, contrairement 
aux années précédentes 
où les musulmans ne pou-
vaient se rendre que dans 
la zone de pèlerinage.

Premier pèlerinage 
sans mahram

Ces décisions viennent 
s’ajouter à celle prise 
par le ministre du Hajj, 
Tawfiq Ben Fawzan Al-
Rabiah, d’autoriser les 
musulmanes à effectuer 
leur grand pèlerinage – le 
Hajj – ou petit – la Omra 
– sans être accompagnées 
d’un homme, le mahram. 
Une première pour le 
royaume, qui ne l’autori-
sait jusqu’à présent que 
pour les femmes âgées de 

plus de 45 ans, et seulement 
dans le cadre de voyages 
de groupe et avec une lettre 
de consentement signée par 
leur époux, fils ou frère et 
notariée. Depuis plusieurs 
années, les conditions 
s’étaient progressivement 
assouplies pour les femmes 
désirant effectuer leur pèle-
rinage, et des Saoudiennes 
ont déjà pu se rendre à La 
Mecque en 2021 sans cha-
peron.
Ce bouleversement divise 
d’ailleurs la communauté 
musulmane, certains oppo-
sants la décision de l’État 
saoudien à celle des oulé-
mas. « La politique saou-
dienne est une chose et l’as-
pect religieux en matière de 
pèlerinage en est une autre 
», explique une internaute 
sur un groupe Facebook 
dédié aux conseils sur le 
hajj. « Demandez conseil à 
un guide ou savant religieux 
islamique », recommande-t-
elle à une autre utilisatrice. 
« Ce qui est illicite est illi-
cite, on ne peut pas le rendre 
licite par intérêts financiers 
», s’insurge un autre inter-
naute. Le rôle du gouverne-
ment saoudien et du prince 
héritier est régulièrement 
pointé du doigt par les cri-
tiques.

Jeune Afrique 

Mondial de hand

En battant l’Espagne, les Bleus arrivent en quarts sur un sans-faute
 

C’est le carton plein 
pour les Bleus au 
Mondial de hand. 

L’équipe de France, déjà 
qualifiée pour les quarts 
de finale, a poursuivi son 
parcours sans-faute en si-
gnant une sixième victoire 
dimanche contre l’Espagne 
(28-26) à Cracovie, pour 
terminer en tête de son 
groupe. Cette place envoie 
la France dans la partie de 
tableau de la Suède, cham-
pionne d’Europe en titre 
et potentiel adversaire en 
demi-finale à Stockholm. 
Avant de penser au der-
nier carré, ils devront se 
défaire en quarts, mercredi 
à Gdansk, de l’Allemagne 
ou de la Norvège, opposés 
ce lundi.

Deux équipes déjà 

qualifiées
S’ils disaient vouloir s’éta-
lonner, avant cette ren-
contre à quitte ou double, 
face à l’une des meilleures 
équipes mondiales et d’un 
niveau encore pas rencon-
tré depuis le début de la 
compétition, il n’est pas 
certain qu’ils puissent tirer 
beaucoup d’enseignements 
de ce match longtemps joué 

sur un tempo très tranquille 
entre deux équipes déjà 
qualifiées.
L’Espagne l’a démarrée 
avec son équipe bis, excep-
tée la présence du capitaine 
Gedeon Guardiola, alors 
que Guillaume Gille a ali-
gné son équipe-type moins 
Nikola Karabatic, ménagé 
comme vendredi face à 
l’Iran (41-29) car touché au 

pied gauche. Le sélection-
neur des Bleus a en revanche 
enregistré le retour de son 
arrière droit Dika Mem, 
qui a seulement disputé le 
match d’ouverture contre la 
Pologne (26-24) avant de 
se blesser aux abdominaux. 
Avec 4 buts sur 6 tentatives, 
le joueur du FC Barcelone 
semble parfaitement rétabli. 
Gille a ensuite effectué sa 

première rotation quasi 
complète (seul Nedim Re-
mili est resté) avant la 20e 
minute.

Elohim Prandi se 
tord la cheville

Les Français n’ont long-
temps pas mis l’inten-
sité défensive d’un match 
couperet. Ils ont commis 
quelques mauvais choix et 
montré parfois une mala-
dresse au tir, qui peuvent 
être imputés à un certain 
manque de concentra-
tion. Mais, devant les 
quelque 80 supporteurs 
français venus mettre un 
peu d’ambiance dans la 
glaciale Tauron Arena 
(15.000 places), aux deux-
tiers vide, ils n’ont pas 
lâché quand ils ont été 
menés de trois buts en 
début de seconde période 

(16-19, 38e). Ils ont petit à 
petit refait leur retard pour 
repasser devant à un peu 
plus de 10 minutes de la 
fin (24-23, 49e) après un 
but d’Elohim Prandi, qui 
s’est tordu tout seul la che-
ville gauche en toute fin de 
match. La fin de partie a été 
davantage digne d’un choc 
entre cadors, et le cri de 
rage de Gille quand Nicolas 
Tournat a donné trois buts 
d’avance aux Bleus (27-
24, 55e), ou le poing serré 
de Gérard quand il a arrêté 
le tir de Kauldi Odriozola 
pour maintenir cet écart 
(58e) prouve que les cham-
pions olympiques en titre 
n’avaient pas l’intention 
que soit si facilement inter-
rompue leur dynamique 
victorieuse avant les matchs 
couperets.



12L’économiste  LE JOURNAL DES DECIDEURS

PREMIER QUOTIDIEN ECONOMIQUE DU BENIN2336 du Mardi 24 Janvier 2023

 ● Eco-Message
CM

JN CM
JN

CM
JN


